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La ligne meridienne de l'observatoire de Berne, a laquelle
sont aussi rapportes les signaux determines pour la carte
federale, divise le Jura du sud au nord en deux parties inegales.

Cette ligne passe a 922m 42° a l'ouest du signal Haasen-

matt; a 19m S3 ä Test du signal Montvalat, situe sur Grandval;
ä I35m 5 ä l'est du centre de la cbeminee de l'auberge de

Cremines ; eile passe entre Yicques et Courchapoix et se di-
rige vers la Bourg, ä 16Gm 48 ä l'ouest du clocheton.

Relativement ä la perpendiculaire, tous les points trigono-
m&riques s'en ecartent dans la direction du nord, en partant
d'une distance de lS,000m environ de Berne.

Les resultats des operations trigonomelriques du pays sont
inscrits dans le registre ä ce destine divise en deux parlies.
La premiere comprend : les Nos des triangles et de leurs

cotes, la designation des points, les angles les lögariihmes
des cotes, le N° des bases et la longueur des cötes en metres.

La seconde partie renferme le nom des points et des

communes sur lesquelles ils se trouvent places les azimuts les

coordonnes reclangulaires et la hauteur au-dessus du niveau
de la mer des points les plus remarquables.

Ce registre est accompagne d'une feuille du canevas tri-
gonomelrique.

X. SUR Li mm DE FER

lie Bienne - ScheenbüM

par A. Merian, Ingenieur.

Messieurs!

La reunion de notre Sociele me fournit l'occasion de

signaler ä votre attention un fait d'un grand interet pour le

Jura tout entier ; il s'agit d'une question de cliemin de fer.
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Vous savez, Messieurs, que 1'ancienne parlie du canton de

Berne est presqu'enlierement comprise.dans la concession
de ia Societe centrale. Je ne veux pasrevenir sur la question
et examiner si Ton a bien ou mal fait d'accorder cette
concession ; il me semble qu'alors on n'avait en vue princi-
palement que la capitate du canton ; quoiqu'on en dise et

qu'onail fait valoir, je pretends que cette direction, adoptee

pour la ligne principale du lac de Constance au lac Leman
n'est point la meilleure, lant au point de vue technique, que
sous le rapport de l'exploilalion et du rendement; mais

qu'imporle on l'a voulue a Berne et a Bale et je considere

l'attitude qu'on a prise en faveur de ces deux localites, comme
le commencement du malheureux conllit des chemins de fer
de la Suisse occidentale dont nous avons entendu tout re-
cemment et chaudement relenlir les salles des Conseils fe-
deraux.

Si je bläme la ligne par Berne comme ligne principale
au lieu de celle proposee par l'ingenieur anglais Stephanson

je dois repeter que je ne suis point du tout d'avis de dinger

les grandes lignes par les villes parce qu'elles sont des

chefs-Iieux. Le pays ou le canton doit dtre pris avant tout
en consideration ; les villes jouissent dejä d'assez d'autres

avantages ; mais les Suisses liennent encore follement a cet
ancien culte pour leurs villes capitales.

Cela n'est pas le tout; tel etant l'etat des clioses, il s'agit
a present de savoir comment les diverses parlies du pays de-

vront se lier aux lignes executees et aux localites qui leur
importent. De ces parties du canton de Berne je parle ici en

parliculier du Jura, qui par sa position geographique, sa

population vigoureuse et ses industries developpees inerite
d'avoir part au reseau des chemins de fer suisses, dont il a

jusqu'iei ete mis un peu ä l'ecart.
Vous savez, Messieurs, que la Societe centrale a eu la

concession d'un chemin de fer de Bienne ä Schönbühl et de
Berne dans la direction de Nenclnitel; mais la concession de
ces deux lignes n'est demandee et donnee qu'evenluellement
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et pour ciuq ans; Ie 24 novembre de celte annee Celle even-
tualite expire, si les travaux ne sont pas commences.

II parait, et j'en ai des preuves en mains, que cette Societe

ne tient pas ä executer la ligne de Bienne a Schönbühl ; par
contre elle a demande au gouvernement de Berne la concession

d'un chemin de fer le long du littoral gauche du lac de

Bienne.

II nous importe peu que la construction de cette ligne
coüte aux actionnaires de celte Societe des sommes enormes,
quoique les chemins ferres du Central aient ete estimes au
commencement 'a 48 millions et que maintenant celte
Societe ait la certitude que 60 millions ne sufilront guere.

Un autre point de vue est le passage de ce chemin par les

comitiunes du littoral: vignes maltraitees inconvenients de

culture.
Ces deux avantages mentionnes retombent ä la fin sur la

Societe centrale, ou au moins devront etre pleinement com-
penses par l'argent de ses actions et obligations, dont le canton

de Berne possede aussi pour 3 millions.
Un troisieme inconvenient, plus grave se manifeste dont Ie

Jura est la victime, par l'etablissement de ce chemin du
littoral et la suppression de celui de Bienne a Schönbühl.

Le Jura, qui arrive dans la plaine par le debouche de la

Reuchenette sera oblige de tourner pour aller ä Berne et

plus loin, soit par Herzogenbuchsee, soit parle pont de

la Thiele parce qu'il ne convient pas au Central d'etablir la

ligne de Bienne a Schönbühl.
On se demande si les Societes ont le monopole de prome-

ner a leur guise et bon gre mal gre voyageurs et marchan-
dises par de longs detours et de faire supporter au peuple,
qui est assez bon pour leur payer leurs dividendes, le maximum

des frais de traction ; c'est l'histoire du siecle passe,
oü les gouvernements corrigeaient leurs routes en serpentant,

pour qu'on restät plus de temps sur leur petit terriloire.
Pour remedier a tous ces inconvenients il faudrait main-

tenir les lignes des chemins de fer du Seeland comme elles
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ont ele primitivement concessionnees au Central et comnie
en son temps le gouvernement bernois en a manifeste le voeu
ä ladite Sociele.

J'ai trace ces lignes avec quelques modifications sur la
carte annexee. Les deux lignes de Bienne ä Lyss et de Thiele
(soit Neucliätel) ä Lyss sont les deux communications directes
du Jura bernois et des montagnes de Neucliätel avec Berne

et l'Oberland, mais en müme temps ces deux embranche-
menls pourront servir pour relier Bienne ä Neuchätel, tandis

que la ligne du littoral n'a que ce dernier avantage et com-
promet celui de la direction pour Berne.

II est vrai que par cette ligne proposee la distance entre
Bienne et Neucliätel sera de 14 kilometres plus longue que
celle par le littoral, ce qui augmentera le trajet de 20

minutes, mais ce detour n'est pas ä comparer ä celui qu'on fait
actuellement par Herzogenbuchsee ou celui que le Central
voudra faire subir au Jura, depuis Bienne par Thiele ä

Schönbühl; mais aussi ce raccourcissement de la ligne du
littoral doit etre achete par 5 ä G millions d'augmenlation de

frais de construction et n'offre poinf une communication ra-
tionnelle avec le centre du canton.

D'ailleurs la ligne proposee pourra etre combinee aisement

avec une direction sur Moral, ce qui est tres-naturel; eile

ne restera pas en arriere si une fois les chefs-lieux, Berne et

Fribourg, ont pare les attaques sur leur ligne par la soi-
disant mollasse volante.

La ligne du littoral etant tres-coüteuse, ne menageant point
des vignes precieuses, ne repondant point ä une direction
vers le centre du canton de Berne et satisfaisant plutöt les

vceux des Zuricois et des Bälois, aura toulefois ä cöte d'elle
la voie navigable — un chemin qui marche et qui ne coüte
rien.

La navigation par bateaux ä vapeur ne peut etre reguliere
et sure qu'avec la correction de la Thiele, esperons et admet-
tons sa realisation ä la suite des votations de l'assemblee
föderale.
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La Thiele corrigee un service sür, regulier et journalier
pendant toute l'annee, sera assure par de puissants bateaux ;

leur vitesse alteindra pour le moins la moitie de celle des

chemins de fer ; le prix de traction en sera moindre et l'agre-
ment du parcours bien au-dessus de celui par la voie ferree.

Le transport des marchandises et surtout celui des vins

pierres, gypse, bois divers, etc. etc., peut faire concurrence
au prix du chemin de fer; les frais de decharge n'alteiudront
pas la difference entre le bon marche de la navigation et le

parcours dans les wagons.

Les bateaux d'une maison de Soleure prouvent dejä ä present

la prompte expedition des marchandises entre Nidau et
Yverdon, tandis que l'expedilion par chemin de fer a donne

lieu ä bien des plaintes.

II resle encore ä dire un mot sur les chemins flottants ; la

pratique en a ete constatee sufiisamment; la mettre en vi-

gueur sur nos lacs est une question de calcul, toutefois en

admettant qu'ils n'aient pas de monopole; ils peuvent se

procurer une forte concurrence en s'arrangeant pour le transport

des wagons avec les Societes des chemins de fer, qui
arrivent aux bords des lacs ; je crois que cela devrait leur
suflire.

Voilä done les diflerenls moyens de transport: route du

littoral, navigation ordinaire et ä vapeur, chemins de fer

flottants, chemin de fer par la plaine des marais. — Public,
pretends-tu davantage — Je conclus.

Les raisonnements que je viens de vous exposer trouve-
ront leurs adversaires mais cela n'empeche pas de les sou-
mellre ä voire jugement. — Yous convient-il, citoyens du

Jura, de voir etablir un chemin de fer par le littoral du lac

et de n'avoir pas de communication ferree des gorges de la
Suze au centre du canton Si vous etes de l'avis contraire

je vous invite ä exposer vos voeux au nom de notre Sociele

au gouvernement de Berne, qui s'occupera'sous peu de celle
question si importance pour le Jura et le Seeland, e'est-a-
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dire de demander le maintien de la concession d'un chemin

de fer de Bienne a Schönbühl en premiere ligne..

XI. DIALOGUE

cnlre

mm musicien et mm amateur tte musique.

par M. J. Kuhn.

L'amateur. — Vous ötes musicien, Monsieur, je desire
m'entretenir avec vous d'un art que j'aime et qui m'a fait
naitre quelques reflexions, que je voudrais mieux eclaircir,
en les discutant avec un juge competent.

Le musicien. — Je lächerai de repondre de mon mieux
aux questions, que vous voudrez bien me faire.

L'amaleur. — Que pensez-vous de la musique des temps
presents; croyez-vous qu'elle soit sur la voie du progres?

Le musicien.—Pouvez-vous en douler? L'ereclion des

theatres lyriques, qui se sont etablis, depuis 50 ans, dans

presque toutes les villes un peu importanles de l'Europe, les
conservatoires de musique qui se sont considerablement
augments, le nombre croissant des elöves qu'ils contiennent, les
nombreuses societes de chant repandues en Allemagne, en
France, en Suisse jusque dans les plus petites localites de

nos vallees, les societes d'instruments do cuivre repandues
partout, les reunions de chant annuelles qui s'operent tour
de röle dans les principals villes, les nombreuses et vastes
fabriques de pianos et d'instruments divers, dont la concurrence

permet la jouissance ä toutes les fortunes, est-ce que
lout cela ne vous prouve pas assez que le gout de la musique

U.
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